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 Compte-rendu de Didactique du plurilinguisme et intercompréhension 

intégrée. Étude de pratique en terrains catalan et occitan de Mariana 

Fonseca Favre 

 

Fonseca Favre, Mariana (2025). Didactique du plurilinguisme et intercompréhension 

intégrée. Étude de pratique en terrains catalan et occitan. Limoges : Lambert-Lucas, 

301 p. Préface de Laurent Gajo, postface de Pierre Escudé. 

 

Dans un contexte où le plurilinguisme est largement reconnu dans les textes 

institutionnels mais encore peu stabilisé dans les pratiques de classe, l’ouvrage de 

Mariana Fonseca Favre propose une réflexion particulièrement éclairante. Il ne se 

contente pas de décrire un dispositif : il cherche à comprendre dans quelles conditions 

l’intercompréhension peut effectivement soutenir la construction de savoirs 

disciplinaires. 

 

Issu d’une thèse soutenue à l’université de Genève en 2017, l’ouvrage compte 301 

pages et s’organise en une introduction, quatre chapitres, une conclusion générale, 

des fiches pratiques et des annexes. Le parcours proposé articule cadrage théorique, 

cadre analytique, enquête de terrain et analyse des interactions. La préface de Laurent 

Gajo et la postface de Pierre Escudé situent d’emblée le travail dans une tradition 

attentive à la médiation et aux relations entre langues et disciplines. 

 

Ce qui retient d’abord l’attention tient au décalage mis en évidence entre les 

orientations institutionnelles et les pratiques effectives. Le Cadre européen commun 

de référence pour les langues (désormais CECRL) introduit la notion de compétence 

plurilingue et pluriculturelle comme un répertoire intégré (Conseil de l’Europe, 2001). 

Dans les classes observées, les langues restent pourtant souvent pensées de manière 

séparée (Fonseca Favre, 2025, p. 86). Ce constat, loin d’être simplement posé, sert 

de point d’appui à la réflexion : il conduit à interroger les conditions dans lesquelles les 

relations entre langues peuvent réellement être travaillées. 
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Dans cette perspective, le Cadre de référence pour les approches plurielles des 

langues et des cultures (CARAP) (Candelier, 2012) permet de situer 

l’intercompréhension intégrée au sein des approches plurielles. L’auteure en propose 

une définition précise, en la présentant comme une démarche qui « conjugue les 

principes de l’intercompréhension et de l’enseignement bilingue » (Fonseca Favre, 

2025, p. 86). Ce déplacement est décisif : l’intercompréhension n’est plus envisagée 

uniquement comme un moyen d’accéder au sens, mais comme une ressource 

mobilisable dans la construction de savoirs disciplinaires. L’intégration est alors 

pensée comme un processus évolutif dans lequel les savoirs se construisent sur un 

continuum « qui va de leur clarification à leur expansion » (Fonseca Favre, 

2025, p. 86). 

 

Ce cadre permet de sortir d’une vision linéaire des apprentissages. Les déplacements 

observés ne relèvent pas d’une progression en étapes, mais d’ajustements continus 

au sein des interactions. C’est précisément ce que l’analyse cherche à rendre visible. 

Le corpus repose principalement sur des observations menées dans des écoles 

immersives Calandretas en région occitane, complétées par une école en Catalogne 

comprenant deux classes de primaire. Le terrain occitan constitue le cœur du 

dispositif, tandis que le terrain catalan joue un rôle de point de comparaison dans un 

autre contexte sociolinguistique. Les données, issues d’enregistrements audio et 

vidéo, sont analysées à partir de transcriptions fines dans une perspective qualitative. 

Le dispositif pédagogique s’appuie sur le Manuel Euro-Mania (Escudé, 2008), qui 

propose des documents disciplinaires en plusieurs langues romanes. Les élèves sont 

ainsi amenés à mobiliser des stratégies d’intercompréhension pour accéder à des 

contenus relevant de différentes disciplines, ce qui engage d’emblée un travail conjoint 

sur les langues et les savoirs. 

 

C’est dans l’analyse des interactions que le travail prend toute sa portée. Quatre 

orientations de séquences sont distinguées : clarification, définition, réflexion et 

expansion. Les premières se centrent sur la résolution d’obstacles locaux ; les 

secondes stabilisent des correspondances entre langues ; les troisièmes engagent un 
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travail métalinguistique ; les dernières ouvrent vers une élaboration des savoirs 

disciplinaires. Cette typologie permet moins de classer que de comprendre dans 

quelles conditions les échanges soutiennent effectivement les apprentissages. 

Ces séquences ne s’opposent pas : elles s’inscrivent dans une dynamique continue, 

qui conduit d’un traitement local des formes linguistiques à une élaboration plus 

intégrée des savoirs (Fonseca Favre, 2025). Ce passage dépend étroitement des 

configurations de classe et des modalités d’intervention de l’enseignant. 

 

Dans ce cadre, la médiation apparaît comme un élément structurant. Les micro-

alternances, les reformulations et les reprises ne servent pas seulement à lever des 

difficultés ponctuelles ; elles participent à la construction progressive du sens. La 

reformulation, en particulier, permet de stabiliser les énoncés et d’accompagner leur 

transformation, dans des interactions où les élèves « passent de l’intercompréhension 

des langues à la compréhension des savoirs » (Fonseca Favre, 2025, p. 16). Ce sont 

ces ajustements qui rendent visibles les processus d’élaboration des connaissances. 

La distinction entre méso-alternance et micro-alternances vient préciser ces 

mécanismes. La première renvoie à l’organisation des langues dans les supports, 

tandis que les secondes relèvent des usages situés dans l’interaction. Leur articulation 

contribue à structurer les conditions dans lesquelles les élèves mobilisent leur 

répertoire plurilingue. 

 

Un point particulièrement convaincant tient à la manière dont l’analyse met en 

évidence le caractère situé de ces processus. Les séquences d’expansion ne relèvent 

pas d’un effet automatique lié à la présence de supports plurilingues. Elles émergent 

dans des configurations spécifiques, lorsque l’enseignant relance, met en relation et 

accompagne les déplacements nécessaires à la construction des savoirs. Ce 

déplacement du regard, des dispositifs vers leurs conditions de mise en œuvre, 

constitue l’un des apports majeurs du travail. 

 

Pour la didactique des langues, les implications sont claires. L’intercompréhension ne 

devient opératoire que dans certaines configurations interactionnelles, qui mettent au 
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travail les relations entre langues et savoirs. Elle ne peut donc être pensée comme un 

outil supplémentaire, mais comme une manière de reconfigurer les conditions 

d’apprentissage en contexte plurilingue. 

 

La focalisation sur les écoles Calandretas constitue à la fois une force et une limite. 

Elle permet de rendre particulièrement visibles ces dynamiques dans un contexte 

immersif, mais pose la question de leur transférabilité dans des environnements moins 

favorables au plurilinguisme. Cette question, laissée ouverte, prolonge de manière 

pertinente l’analyse.  
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